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Abréviations








	
14N


	
Isotope « léger » de l’azote





	
15N


	
Isotope « lourd » de l’azote





	
1,3-BPG


	
1,3-BiPhosphoGlycérate





	
2,3-BPG


	
2,3-BiPhosphoGlycérate





	
3-PG


	
3-PhosphoGlycérate





	
2-PG


	
2-PhosphoGlycérate





	
δ+


	
Charge partielle positive





	
δ–


	
Charge partielle négative





	
ΔG°


	
Variation d’énergie libre de Gibbs





	
ΔS


	
Variation d’entropie





	
ΔH


	
Variation d’enthalpie





	
°C


	
Température en degrés Celsius





	
°K


	
Température en degrés Kelvin





	
[P]


	
Concentration en Produit





	
[E]


	
Concentration en Enzyme





	
(S)/[S]


	
Concentration en Substrat





	
[I]


	
Concentration en Inhibiteur





	
[A]


	
Concentration en Activateur





	
[ES]


	
Concentration en complexe Enzyme-Substrat





	
AA


	
Acide Aminé





	
ACP


	
Acyl-Carrier Protein





	
ADN/DNA


	
Acide DésoxyriboNucléique





	
ADP


	
Adénosine DiPhosphate





	
AG


	
Acide Gras





	
AMP


	
Adénosine MonoPhosphate





	
AMPc


	
Adénosine Monophosphate cyclique





	
ARN/RNA


	
Acide RiboNucléique





	
ARNm


	
ARN messager





	
ARNr


	
ARN ribosomal





	
ARNt


	
ARN de transfert





	
Ala


	
Alanine





	
Arg


	
Arginine





	
Asn


	
Asparagine





	
Asp


	
Aspartate





	
AZT


	
AZidoThymidine





	
ATP


	
Adénosine TriPhosphate





	
BET


	
Bromure d’EThydium





	
BNP


	
Brain Natriuretic Peptide





	
BP


	
BiPhosphate





	
BSA


	
Bovine Serum Albumin





	
C-ter


	
C terminale





	
Cis


	
Stéréo-isomère Z





	
CIT


	
Complexe d’Initiation de la Transcription





	
CLHP


	
Chromatographie Liquide à Haute Performance





	
CO2


	
Dioxyde de Carbone





	
COOH


	
Groupe carboxyle





	
CoA


	
Coenzyme A





	
CoA-SH


	
Coenzyme A/CoASH avec groupement thiol réactif





	
CMP


	
Cytidi e-5’-Monophosphate





	
CPSF


	
Cleavage and Polyadenylation Specificity Factor





	
CSTF


	
Cleavage Stimulation Factor





	
CTP


	
Cytidine TriPhosphate





	
Cu+


	
Ion cuivreux





	
Cu2+


	
Ion cuivrique





	
Cys


	
Cystéine





	
Cyt C


	
Cytochrome C





	
D (série)


	
Dextrogyre





	
Da


	
Dalton





	
DFP


	
Diisopropyl FluoroPhosphate





	
DHAP


	
DiHydroxyAcétone Phosphate





	
dL


	
Décilitre





	
dAMP


	
DésoxyAdénosine-5’ Monophosphate





	
dCMP


	
DésoxyCytidine-5’-Monophosphate





	
dGMP


	
DésoxyGuanosine-5’ Monophosphate





	
dNTP


	
DésoxyRibonucléosides TriPhosphates





	
DNP


	
2,4-DiNitroPhénol





	
E3BP


	
E3 Binding Protein





	
E°’


	
Potentiel RedOx





	
EPO


	
ÉrythroPOïétine





	
F


	
Constante de Faraday





	
Fe2+


	
Ion ferreux





	
Fe3+


	
Ion ferrique





	
F6P


	
Fructose-6-Phosphate





	
fMet


	
formylMéthionine





	
FAD


	
Flavine Adénine Dinucléotide





	
FMN


	
Flavine MonoNucléotide





	
Forme R


	
Forme Relâchée





	
Forme T


	
Forme Tendue





	
G0


	
Génération 0





	
G1


	
Génération 1





	
G2


	
Génération 2





	
G6P


	
Glucose-6-Phosphate





	
G6PD/G6PDH


	
Glucose-6-Phosphate DésHydrogénase





	
GABA


	
Gamma-AminoButyrique Acid





	
GAP


	
GlycérAldéhyde-3-Phosphate





	
Gal


	
Galactose





	
GDP


	
Guanosine DiPhosphate





	
Glc


	
Glucose





	
Gln


	
Glutamine





	
Glu


	
Glutamate





	
Gly


	
Glycine





	
GLUT


	
GLUcose Transporter





	
GMP


	
Guanosine-5’-Monophosphate





	
GSS


	
Gerstmann–Sträussler–Scheinker





	
GTP


	
Guanosine TriPhosphate





	
HAT


	
Histone AcétylTransférase





	
H2


	
Dihydrogène





	
H+


	
Proton





	
H3O+


	
Ion oxonium





	
Hb


	
Hémoglobine





	
HCO3–


	
Ion bicarbonate





	
HDAC


	
Histone DésACétylase





	
Hg


	
Mercure





	
His


	
Histidine





	
HK


	
HexoKinase





	
HSP


	
Heat Shock Protein





	
IgG


	
Immunoglobulin G





	
Ile


	
Isoleucine





	
K1,2,3,4


	
Constantes catalytiques





	
Kcat


	
Constante catalytique





	
Keq


	
Constante d’équilibre





	
kg


	
Kilogramme





	
KM/Km/Km


	
Constante de Michaëlis





	
L (série)


	
Lévogyre





	
LDH


	
Lactate DésHydrogénase





	
Leu


	
Leucine





	
ln


	
Logarithme népérien





	
Lys


	
Lysine





	
MAP kinase


	
Mitogen Activated Protein kinase





	
Met


	
Méthionine





	
MDH


	
Malate DésHydrogénase





	
Mg2+


	
Ion magnésium





	
ml


	
Millilitre





	
mn


	
Minute





	
mm


	
Millimètre





	
mmol


	
Millimole





	
mM


	
MilliMolaire (millimole par litre)





	
MWC


	
Monod-Wyman-Changeux





	
N2


	
Diazote





	
N-ter


	
N terminale





	
NAD


	
Nicotinamide Adénine Dinucléotide





	
NADP


	
Nicotinamide Adénine Dinucléotide mono Phosphate





	
NH2


	
Groupe amine





	
NH4+


	
Ammoniac





	
nm


	
Nanomètre





	
nmol


	
Nanomole





	
NO2–


	
Nitrite





	
NO3–


	
Nitrate





	
NTP


	
Nucléotide TriPhosphate





	
O2


	
Dioxygène





	
OA


	
OxaloAcétate





	
OD


	
Optic Density





	
OH


	
Groupe hydroxyle





	
OriC/oriC


	
Origine de réplication





	
Ox


	
Oxydant





	
PAN


	
PANtéthéine





	
pARNnc


	
Petit ARN non-codant





	
pCO2


	
Pression partielle en dioxyde de Carbone





	
pO2


	
Pression partielle en dioxygène





	
pb


	
Paire de bases





	
pré-ARNm


	
ARN prémessager





	
PDE


	
PhosphoDiEstérase





	
PDH


	
Pyruvate DésHydrogénase





	
PEP


	
PhosphoEnolPyruvate





	
PFK


	
PhosphoFructoKinase





	
pH


	
Potentiel hydrogène





	
Phe


	
Phénylalanine





	
Pi


	
Phosphate inorganique





	
pI/pHi


	
Point Isoélectrique





	
PITC


	
PhénylIsoThioCyanate





	
PK


	
PyruvateKinase





	
PKA


	
Protein Kinase A





	
pKa


	
Potentiel d’acidité





	
pol/Pol


	
Polymérase





	
PP1


	
Protéine Phosphate 1





	
PPi


	
PyroPhosphate





	
Pro


	
Proline





	
PrP


	
Protéine Prion





	
PrPc


	
Protéine Prion cellulaire





	
PrPsc


	
Protéine Prion scrappy





	
PTH


	
PhénylThioHydantoïne





	
R


	
Chaînes latérales





	
Red


	
Réducteur





	
RER


	
Réticulum Endoplasmique Rugueux





	
ROS


	
Reactive Oxygen Species





	
Ser


	
Sérine





	
SDS


	
Sodium Dodecyl Sulfate





	
SGLT


	
Sodium Glucose Transporter





	
SH


	
Groupement thiol réactif





	
SRM


	
Système de Réparation des Mésappariements





	
SSB


	
Single Strand Binding





	
SUMO


	
Small Ubiquitin-like Odifier





	
t


	
Temps





	
T/T°


	
Température





	
Thr


	
Thréonine





	
Tm


	
Temperature of melting





	
TMP


	
Thymidine-5’-Monophosphate





	
Trans


	
Stéréo-isomère E





	
Trp


	
Tryptophane





	
TTF1


	
Transcription Termination Factor for RNA Polymerase I





	
Tyr


	
Tyrosine





	
Ub


	
Ubiquitine





	
μmol


	
Micromole





	
UDG


	
Uracile ADN Glycosylase





	
UDPG


	
Uridine DiPhosphoGlucose





	
UMP


	
Uridine-5’-Monophosphate





	
UTP


	
Uridine TriPhosphate





	
UQ


	
UbiQuinone





	
UV


	
Ultraviolet





	
Val


	
Valine





	
Vi/Vi


	
Vitesse initiale





	
VMax/Vmax


	
Vitesse maximale





	
XP


	
Xeroderma Pigmentosum





	
	










Partie 1. 
QCM d’application du cours

Les exercices de cette partie correspondent à l’application du cours de Biochimie de la PASS.

Cependant le programme pouvant être différent d’une université à l’autre, il est possible que certains éléments abordés ici ne soient pas au programme de l’UE1 de votre faculté.






Chapitre 1. 
Acides nucléiques : structure et réplication






QCM

1.Parmi les propositions suivantes concernant les bases azotées, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les bases pyrimidiques s’associent au sucre par l’intermédiaire de l’azote 1 des noyaux puriques.

b. Les bases pyrimidiques sont au nombre de trois dans l’ADN.

c. Les bases puriques sont au nombre de deux dans l’ADN.

d. La numérotation des bases pyrimidiques se fait dans un sens horaire.

e. La numérotation de la guanine se fait dans un sens antihoraire pour le noyau pyrimidique et horaire pour le noyau imidazole.

2.Parmi les propositions suivantes concernant les acides nucléiques, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La double hélice peut se réapparier de façon spécifique après dénaturation.

b. La réplication nécessite du magnésium.

c. La réplication via une ADN polymérase se fait uniquement pour l’ADN.

d. L’initiation de la réplication fait intervenir une ARN polymérase spéciale.

e. Les ARN polymérases catalysent la formation de chaînes polynucléotidiques par l’addition successive de nucléotides dérivant de désoxyribonucléosides triphosphate.

3.Parmi les propositions suivantes concernant les acides nucléiques, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Ce sont de longues molécules formées par la succession de nucléosides.

b. Les sucres des acides nucléiques sont liés entre eux par des liaisons phosphodiester.

c. Seules les bases définissent les nucléotides.

d. L’ARN et l’ADN sont des porteurs de l’information génétique.

e. L’ADN et l’ARN possèdent le même sucre.

4.Parmi les propositions suivantes concernant les acides nucléiques, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La guanine est une base pyrimidique.

b. La double hélice d’ADN peut être dénaturée de façon réversible, dans ce cas le réappariement se fait de façon spécifique.

c. Lors de la réplication, des amorces d’ARN sont nécessaires.

d. Plus un ADN est riche en CG, plus sa température de dénaturation est faible.

e. Aucune des réponses précédentes n’est exacte.

5.Parmi les propositions suivantes concernant la structure de l’ADN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN est composé d’un enchaînement de nucléotides monophosphates.

b. L’extrémité 5’ porte un groupement phosphate.

c. L’extrémité 3’ porte un groupement phosphate.

d. L’extrémité 5’ porte un groupement OH.

e. L’extrémité 3’ porte un groupement OH.

6.La température de fusion (Tm) d’un ADN double brin contenant 40 % de GC est 86 °C ; la Tm d’un ADN double brin contenant 70 % de GC est 98 °C. Quelle est la Tm d’un ADN double brin contenant 30 % de A ? Cocher la proposition exacte.

a. 42 °C

b. 64 °C

c. 84 °C

d. 86 °C

e. 98 °C

7.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication est le passage d’un acide nucléique simple brin à un acide nucléique double brin.

b. La structure en double hélice de l’ADN a été découverte au début des années 1950.

c. La réplication ne fait pas intervenir une ARN polymérase.

d. On est aujourd’hui certain que le génome des virus ne peut être constitué que d’ADN.

e. La double hélice d’ADN peut être dénaturée de façon réversible, soit de façon biologique, in vivo, grâce aux hélicases, soit in vitro par la chaleur.

8.Parmi les propositions suivantes concernant la réplication, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication est continue sur le brin orienté 5’ → 3’.

b. La synthèse d’ARN sous forme d’amorce est nécessaire uniquement sur le brin discontinu.

c. Les topoisomérases interviennent dans le déroulement de la réplication.

d. L’ADN polymérase I utilise l’extrémité 3’OH des amorces d’ARN pour synthétiser l’ADN.

e. L’ADN polymérase III est capable de synthétiser 1 000 nucléotides par seconde.

9.Parmi les propositions suivantes concernant les nucléotides dans l’ADN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le nucléotide peut être triphosphate.

b. Le nucléotide est composé d’une base azotée cyclique, d’un sucre à cinq atomes de carbone et d’une molécule d’acide phosphorique.

c. Le nucléotide peut être composé d’une base à adénine, uracile, thymine ou cytosine.

d. Le nucléotide peut être composé uniquement d’un sucre à cinq atomes de carbone et d’une base azotée cyclique.

e. Aucune des réponses précédentes n’est exacte.

10.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ARN est caractérisé par la présence de désoxyribose qui rend la molécule plus résistante à l’hydrolyse.

b. Les liaisons sucre/base des acides nucléiques sont des liaisons phosphodiester, tout comme les liaisons sucre/sucre.

c. Les constituants de l’ADN sont les nucléotides AMP, GMP, CMP, TMP.

d. La guanine possède, en tout, quatre atomes d’azote en positions 1, 3, 7 et 9.

e. Dans tous les cas, les bases sont liées au carbone 1’ du sucre par leur azote 1 pour les bases pyrimidiques, et par leur azote 9 pour les bases puriques.

11.Parmi les propositions suivantes concernant les bases azotées, laquelle est exacte ?

a. Les bases puriques possèdent deux noyaux, dont la numérotation se fait dans le sens horaire pour le noyau pyrimidique et antihoraire pour le noyau imidazole.

b. Les bases thymine et uracile possèdent autant d’atomes de carbone.

c. La liaison avec l’ose se fait toujours avec l’azote en position 1.

d. Dans la molécule d’ADN, il existe autant de bases puriques que de bases pyrimidiques.

e. En fin de réplication chaque brin possédera uniquement des nucléosomes néosynthétisés.

12.Parmi les propositions suivantes concernant la réplication de l’ADN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication est dite semi-conservative car seulement une moitié des informations contenues dans l’ADN est transmise.

b. Une anomalie présente sur l’un des brins matrice ne se retrouvera pas forcément sur l’un des brins néosynthétisé.

c. Chez les eucaryotes, la polymérase α est impliquée dans l’initiation de la réplication (« priming »).

d. La réplication se fait de manière complémentaire ; en face d’une cytosine on ne trouvera jamais d’adénine ou de thymine (sauf erreur de réplication).

e. La réplication se fait de manière antiparallèle, sur un brin dans le sens 5’ → 3’ et sur l’autre brin dans le sens 3’→ 5’.

13.Parmi les propositions suivantes concernant la structure des acides nucléiques, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN viral contient environ 50 000 paires de bases.

b. L’ADN humain peut être divisé en 22 autosomes + deux chromosomes sexuels.

c. Dans l’ADN, les bases adjacentes sont séparées entre elles par une distance de moins de cinq angströms.

d. L’ADN humain possède environ trois milliards de paires de bases.

e. Dans l’ADN et l’ARN, on différencie trois nucléotides à base pyrimidique et deux nucléotides à bases purique.

14.Parmi les propositions suivantes laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Watson et Crick découvrent le repliement de la double hélice en 1953.

b. Les deux brins sont complémentaires, parallèles et hélicoïdaux.

c. La structure de l’ADN a été découverte grâce à la technique de diffraction des rayons X.

d. Une des propriétés de la réplication a été découverte grâce à un marquage radioactif.

e. Les cellules en phase G1 sont en quiescence.

15.Parmi les propositions suivantes concernant les sucres de l’ADN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Ils possèdent cinq atomes de carbone.

b. Les atomes de carbone situés en 3’ ont une liaison OH pour le ribose et le désoxyribose.

c. L’atome de carbone en 2’ porte un groupement OH pour le ribose.

d. L’atome de carbone en 2’ porte un groupement OH pour le désoxyribose.

e. La base se lie en position 1’.

16.Parmi les propositions suivantes concernant les acides nucléiques, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Contrairement à l’uracile, la thymine ne possède pas de groupement méthyle sur le carbone 5.

b. L’hyperchromie désigne une différence d’absorbance des bases de l’ADN lorsqu’il est simple brin et lorsqu’il est double brin.

c. Un nucléotide ne peut pas avoir un rôle de transporteur d’énergie.

d. Le génome de la bactérie E. coli est de l’ordre du million de paires de bases.

e. Les expériences de Watson & Crick ont démontré la caractéristique semi-conservative de la réplication.

17.Parmi les propositions suivantes concernant la dénaturation de l’ADN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La double hélice est nécessairement dénaturée de façon irréversible.

b. Les bases de la double hélice absorbent moins la lumière UV que ne le font les bases quand l’ADN est simple brin.

c. La température de dénaturation est la température au bout de laquelle il reste 50 % de la structure hélicoïdale.

d. Plus la concentration en A-T est grande plus la Tm est élevée.

e. Après dénaturation par la chaleur, les brins séparés d’ADN vont se réassocier au hasard.

18.Parmi les propositions suivantes concernant les nucléotides, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Un nucléoside peut comporter jusqu’à trois groupements phosphoryle.

b. Un nucléotide est formé d’un pentose dont les atomes de carbones sont numérotés de 1 à 9 pour les bases puriques.

c. Un nucléotide peut être mono, di, ou triphosphate, les groupements phosphates étant liés à la base azotée.

d. Les nucléotides ne servent qu’à constituer les acides nucléiques.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

19.Parmi les propositions suivantes concernant la température de dénaturation de l’ADN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La Tm est la température à laquelle la moitié de la structure hélicoïdale est perdue.

b. Les brins séparés complémentaires de l’ADN vont se réassocier spontanément et spécifiquement quand la température va descendre sous la Tm.

c. La Tm est inversement proportionnelle au contenu en G-C.

d. La dénaturation de l’ADN est un phénomène coopératif.

e. La dénaturation de l’ADN par la chaleur se produit aussi in vivo.

20.Parmi les propositions suivantes laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’initiation de la réplication se fait en de nombreux points appelés locus OriC chez E. coli.

b. Chez E. coli lors de l’initiation de la réplication, les protéines DnaA se fixent sur trois séquences répétées d’OriC.

c. L’initiation de la réplication chez E. coli est réalisée quand les protéines DnaA reconnaissent le locus OriC.

d. L’initiation de la réplication ne nécessite pas la consommation d’énergie.

e. La phase M du cycle cellulaire correspond à l’étape de duplication du matériel génétique.

21.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les acides nucléiques comprennent l’acide désoxyribonucléique et l’acide ribonucléique.

b. Le groupe hydroxyle du ribose en 2’ est au-dessus du plan du cycle furanose dans l’acide ribonucléique.

c. Le carbone en 3’ du désoxyribose n’a pas d’atome d’oxygène, permettant ainsi les liaisons phosphodiesters 5’ → 3’ au niveau de l’ADN simple brin.

d. Le carbone 5 de l’uracile, base de l’ARN, n’a pas de groupe méthyle, à l’inverse de la thymine, la base de l’ADN.

e. Les bases pyrimidiques dérivent d’un noyau hétérocyclique azoté à six côtés alors que les bases puriques dérivent d’un noyau formé de deux cycles, dont l’un est le cycle pyrimidique.

22.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les quatre nucléosides de l’ARN sont l’adénosine, la guanosine, la cytosine et l’uridine.

b. La désoxyguanosine 5’ monophosphate, ou dGMP, est composé d’un nucléoside lié au groupe phosphate par une liaison ester.

c. Le trinucléotide d’ADN ACG est composé de dAMP, dCMP, dGMP liés par des liaisons phosphodiester avec le 5’OH libre au niveau du dGMP et le 3’OH libre au niveau du dAMP.

d. La taille en nucléotides d’un génome de bactérie est en moyenne 1 000 fois plus grande que celle d’un virus mais 1 000 fois plus petite que celle de l’homme.

e. L’appariement des bases dans l’ADN se fait selon le schéma suivant : A-T avec trois liaisons hydrogène et G-C avec deux liaisons hydrogène.

23.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication de l’ADN est semi-conservative.

b. Dans l’expérience de Meselson et Stahl où l’on marque l’ADN parental avec un isotope lourd de l’azote, le 15N, à la génération 1, les deux molécules d’ADN sont hybrides avec du 15N et 14N.

c. Dans cette même expérience, à la génération 2, on obtient deux molécules hybrides d’ADN et deux molécules marquées uniquement au 14N.

d. La dénaturation de l’ADN est un phénomène coopératif.

e. Une fois séparés, les brins complémentaires de l’ADN se réassocient spontanément au hasard quand la température descend sous le Tm.

24.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les ADN polymérases fonctionnent en présence d’une amorce, avec un 3’OH libre, appariée à une matrice d’ADN.

b. Les ADN polymérases catalysent l’attaque nucléophile du 3’OH de l’amorce sur le phosphate le plus interne du désoxyribonucléoside triphosphate.

c. La fidélité de la réplication de l’ADN est assurée par un mécanisme de correction dû à un domaine exonucléasique situé à 37 nucléotides du site actif de la polymérisation, et qui fonctionne dans le sens 5’ → 3’.

d. L’activité exonucléasique des ADN polymérases augmente la spécificité de la réplication par un facteur 100 000.

e. Les fragments d’ADN synthétisés au niveau du brin discontinu lors de la réplication sont de l’ordre de 1 000 nucléotides.

25.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les acides nucléiques sont des polymères linéaires faits d’unités identiques connectées entre elles.

b. Une unité monomérique d’un acide nucléique est constituée d’un sucre, d’un phosphate et d’une base.

c. Le ribose est le sucre de l’ARN et son carbone 2 n’a pas d’atome d’oxygène.

d. Le groupe 3’OH du désoxyribose d’un nucléotide de l’ADN est estérifié par un groupement phosphate qui est joint au groupe OH en 5’ du désoxyribose adjacent.

e. La séquence des bases caractérise un acide nucléique et représente une forme d’information linéaire.

26.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La thymine possède en position 1 et 3 de son cycle un atome d’azote.

b. La guanine possède en position 5 de son cycle un atome d’azote.

c. Dans l’ADN des eucaryotes, quelques pourcents des cytosines sont méthylées en 5.

d. Le produit de la désamination oxydative de la 5 méthyle cytosine n’est pas détecté par l’uracile ADN glycosylase.

e. L’uracile est la base de l’ARN et dérive d’un noyau purique.

27.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La désoxycytidine et la thymidine sont des nucléosides de l’ADN.

b. Le désoxyguanosine 5’ monophosphate est un nucléotide de l’ADN.

c. L’adénosine 5’ triphosphate est un nucléotide ayant un rôle de transporteur d’énergie.

d. Dans les nucléosides, les atomes d’azote 9 de la base purique et d’azote 1 de la base pyrimidique sont liés au carbone 1’ du sucre.

e. Par convention, la séquence des bases d’un acide nucléique est notée de l’extrémité 5’ vers 3’. Ainsi, les composés ATTCG et GCTTA sont identiques.

28.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Un virus a généralement une taille d’acide nucléique de l’ordre de 100 000 nucléotides.

b. La taille du génome humain en nucléotides est 100 fois supérieure à celle d’un génome bactérien typique.

c. Dans toutes les espèces, les ratios G/C et A/G sont proches de 1.

d. L’ADN a une structure en double hélice avec un tour de spire toutes les 10 paires de bases.

e. La température à laquelle la moitié de la structure hélicoïdale est perdue est proportionnelle au pourcentage de GC.

29.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ARN peut adopter des structures élaborées de type « tige-boucle » avec présence d’appariements de bases spécifiques G-C et A.U.

b. L’activité des ADN polymérases se fait dans le sens 5’ → 3’.

c. L’activité exonucléasique correctrice des ADN polymérases se fait dans le sens 5’ → 3’.

d. La réplication de l’ADN peut débuter n’importe où.

e. L’enzyme responsable de la réplication de l’ADN chez la bactérie E. coli a un pouvoir catalytique élevé (1 000 nucléotides ajoutés par seconde), est fidèle et processive (elle catalyse de nombreuses réactions consécutives sans relâcher son substrat).

30.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. ARN signifie Acide désoxyRiboNucléique.

b. L’absence de groupement OH en 2’ dans l’ADN augmente sa résistance à l’hydrolyse.

c. L’ADN est utilisé comme matériel héréditaire dans toutes les cellules modernes et tous les virus.

d. Le carbone en position 3’ du ribose n’a pas d’atome d’oxygène.

e. Dans les acides nucléiques, le groupe 3’OH d’un sucre d’un nucléotide est estérifié par un groupe phosphate qui est joint au groupe OH en 5’ du sucre adjacent.

31.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La cytosine est la base de l’ARN uniquement.

b. La cytosine a un résidu NH2 sur le carbone 5.

c. L’uracile et la cytosine lient un atome d’oxygène sur le carbone 2.

d. L’uracile et la thymine lient un atome d’oxygène sur le carbone 4.

e. C’est sur l’azote 1 des bases pyrimidiques que se lie le carbone 1’ du sucre par une liaison osidique dans les acides nucléiques.

32.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le carbone 6 de l’adénine lie un résidu NH2.

b. Le clamp de l’ADN polymérase eucaryote δ est la protéine PCNA (Proliferating Cellular Nuclear Antigen).

c. L’appariement G-C se fait par trois liaisons hydrogène. Une de ces liaisons se fait entre l’hydrogène du résidu NH2 de la cytosine et l’oxygène de la guanine.

d. L’appariement A-T se fait par deux liaisons hydrogène. Une de ces liaisons se fait entre l’azote 1 de l’adénine et l’hydrogène de l’azote 3 de la thymine.

e. Le diamètre de la double hélice d’ADN est de 20 angströms.

33.Parmi les propositions suivantes concernant l’expérience de Meselson et Stahl démontrant le caractère semi conservatif de la réplication, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. À la génération 0, une seule bande est obtenue après centrifugation.

b. À la génération 1, une seule bande est obtenue après centrifugation mais à une position différente.

c. À la génération 2, deux bandes sont obtenues dont une au niveau de la bande de la génération 1.

d. À même nombre de bactéries, les bandes de la génération 2 sont chacune de la moitié en épaisseur de celles de la génération 1.

e. Les résultats de l’expérience sont en parfait accord avec le modèle de réplication de l’ADN proposé par Watson et Crick.

34.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les ADN polymérases nécessitent une matrice et une amorce.

b. Les ADN polymérases ajoutent des nucléotides à l’extrémité 5’ de la chaîne polynucléotidique.

c. Les ARN polymérases peuvent commencer la synthèse d’ARN sans amorce.

d. La primase est une polymérase spécialisée qui synthétise un court brin d’ADN de 5 nucléotides environ complémentaire de la matrice d’ADN.

e. Les fragments d’Okazaki ont une taille de l’ordre de 100 nucléotides.

35.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les acides nucléiques sont des polymères faits d’unités identiques connectées entre elles.

b. Le sucre de l’ARN est le ribose dont les atomes de carbones en 2’, 3’ et 5’ ont un atome d’oxygène. Le groupement OH en 2’ permet une liaison phosphodiester 2’ → 5’ importante pour l’excision des introns.

c. Un acide nucléique est caractérisé par sa séquence de bases.

d. L’alternance de sucre (ribose ou désoxyribose) dans le squelette sucre/phosphate des acides nucléiques représente l’information génétique.

e. Les sucres des acides nucléiques sont liés entre eux par des liaisons phosphodiester entre un phosphate et deux groupes OH des deux sucres adjacents.

36.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Uracile et thymine diffèrent par le résidu sur le carbone 6.

b. La cytosine est une base pyrimidique avec un noyau hétérocyclique à six côtés comprenant 5 atomes de carbone.

c. La guanine est une base purique dont le noyau est formé de deux cycles, l’un étant le cycle pyrimidine.

d. L’adénine est une base purique. Le cycle purine comprend quatre atomes d’azote en 1, 3, 5 et 9.

e. Adénine, guanine et cytosine sont les bases de l’ADN et de l’ARN, la thymine est la base de l’ARN.

37.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le désoxyguanosine est un nucléotide de l’ADN.

b. L’ATP, un transporteur d’énergie, est l’adénine 5’ triphosphate.

c. La cytidine est un nucléoside de l’ARN.

d. La chaîne d’ADN a une polarité et par convention les bases sont notées 3’ vers 5’.

e. Le génome humain est de l’ordre du million de paires de bases.

38.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’appariement G-C se fait par trois liaisons H alors que l’appariement A-T se fait par deux liaisons H.

b. La réplication de l’ADN est semi-conservative, ce qui a été suggéré dès l’élucidation de la structure de l’ADN et confirmé grâce à l’utilisation d’un isotope lourd de l’azote lors de la réplication de la bactérie E. coli.

c. Les ADN polymérases eucaryotes α et ε sont impliquées dans la réparation de l’ADN.

d. De nombreuses polymérases ont une activité correctrice qui augmente la spécificité de la réplication par un facteur 1 000 grâce à leur domaine exonucléasique situé à 35 angströms du site actif de polymérisation.

e. Chez la bactérie E. coli, la réplication de l’ADN commence en un site unique formé de quatre répétitions d’une séquence permettant la fixation de la protéine DnaA et d’une région riche en GC où se fixe la protéine DnaB.

39.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN et l’ARN diffèrent par une des bases et le type de liaison phosphodiester entre les sucres.

b. Dans l’ADN, le groupe 3’OH du sucre d’un nucléotide est estérifié par un groupe phosphate qui est joint au groupe OH en 5’ du sucre adjacent.

c. Le cycle pyrimidine de la cytosine comprend trois atomes d’azote en 1, 3 et 5.

d. Les bases puriques ont un noyau formé de deux cycles dont l’un est le cycle pyrimidine.

e. L’adénine et la thymine sont les deux bases puriques.

40.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans tous les cas, l’azote 9 de la purine et l’azote 1 de la pyrimidine sont liés au carbone 1’ du sucre dans un nucléoside.

b. Un nucléotide est un nucléoside lié à un ou plusieurs groupes phosphates par une liaison ester. Un exemple en est l’ATP, un transporteur d’énergie.

c. L’uridine monophosphate est une unité nucléotidique de l’ADN et de l’ARN.

d. Les trinucléotides d’ADN : ACG et GCA sont des composés identiques.

e. En règle générale, une bactérie a un génome de l’ordre du million de paires de bases alors que celui d’un virus est de l’ordre du millier de paires de bases.

41.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans l’ADN, deux chaînes polynucléotidiques sont enroulées en direction opposée en hélice autour d’un axe commun. Cette double hélice est stabilisée par des liaisons covalentes.

b. Dans la double hélice d’ADN, les bases sont perpendiculaires à l’axe de l’hélice et les bases adjacentes sont séparées par 3,4 angströms.

c. Dans l’ADN, le ratio A/T est de 1 chez l’homme et de 0,7 chez la bactérie.

d. Dans l’expérience de Meselson et Stahl sur l’étude de la réplication de l’ADN chez la bactérie E. coli avec marquage de l’ADN parental avec un isotope lourd de l’azote (15N), à la première génération, deux bandes sont observées (14N et hybride 14N-15N).

e. Le Tm est la température à laquelle la moitié de la structure hélicoïdale de l’ADN est perdue.

42.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les ADN polymérases catalysent la formation de chaînes polynucléotidiques par l’addition successive de nucléotides dérivant de désoxyribonucléosides triphosphates.

b. La réaction de polymérisation de l’ADN prend place en présence d’une matrice d’ADN.

c. Chaque désoxyribonucléoside triphosphate forme d’abord une paire de bases avec une base de la matrice.

d. Seulement ensuite l’ADN polymérase lie la nouvelle base avec la base précédente dans la chaîne.

e. Les ADN polymérases ajoutent les nucléotides à l’extrémité 3’ de la chaîne polynucléotidique.

43.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication de l’ADN se fait à n’importe quel endroit dans la molécule.

b. Une amorce d’ADN synthétisée par une primase permet à la synthèse d’ADN de débuter.

c. Un brin d’ADN est synthétisé de manière continue alors que l’autre est synthétisé par fragments.

d. Les trous entre les fragments d’Okasaki sont comblés par l’ADN polymérase Pol I qui utilise son activité exonucléasique 5’ → 3’ pour enlever l’amorce.

e. Les mécanismes de la réplication chez les eucaryotes sont similaires à ceux de la réplication chez les procaryotes, mais en moins complexe.

44.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le sucre dans l’ADN est le désoxyribose. Le préfixe « désoxy » indique que le carbone en 2’ n’a pas d’atome d’oxygène, à l’inverse du ribose, le sucre de l’ARN.

b. Les sucres dans les acides nucléiques sont liés entre eux par des liaisons phosphodiester.

c. La polymérase δ eucaryote est une ADN polymérase ADN-dépendante.

d. Le cycle purine de l’adénine comprend quatre atomes d’azote en 1, 3, 7 et 9.

e. Une unité constituée d’une base azotée liée à un sucre est appelée nucléoside. Les quatre nucléosides de l’ARN sont adénosine, guanosine, cytidine et uridine.

45.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans la double hélice d’ADN, les squelettes sucres/phosphates sont en dedans et les bases à l’extérieur.

b. Dans la double hélice d’ADN, il y a une rotation de 36° par base.

c. Le diamètre de la double hélice d’ADN est de 200 angströms.

d. Dans l’ADN, les ratios A/T et A/G sont proches de un dans toutes les espèces.

e. La réplication de l’ADN est semi-conservative.

46.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans le chromosome humain le télomère est une séquence 5’-TTAGGG-3’ répétée quelques centaines de fois avant le 3’OH final.

b. Les ADN polymérases ajoutent des nucléotides à l’extrémité 3’ de la chaîne polynucléotidique.

c. De nombreuses ADN polymérases ont une activité exonucléasique 3’ → 5’ correctrice.

d. Chez la bactérie, la réplication de l’ADN commence en un site unique formé de quatre répétitions de séquences et d’une région riche en AT.

e. Les ADN polymérases sont hautement processives avec un pouvoir catalytique élevé de l’ordre de 1 000 nucléotides ajoutés par seconde.

47.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le pyrophosphate est un ion dérivé de l’acide pyrophosphorique (H4P2O7).

b. Le ribose est un pentose de la série L, dont tous les hydroxyles (OH) sont orientés à droite dans la représentation de Fisher.

c. Dans le ribose, les groupes hydroxyles sont tous orientés à gauche dans la représentation de Fisher.

d. Chez certains virus, l’ADN peut être simple brin.

e. Le noyau purine est plus simple que le noyau pyrimidine.

48.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’adénine est constituée d’un noyau purine dont le carbone 5 est substitué par une fonction amine.

b. La guanine est constituée d’un noyau purine dont le carbone 6 est substitué par une fonction amine et le carbone 2 par une fonction cétone.

c. Les pyrimidines ont un noyau aromatique hexagonal de 5 atomes de carbone et 2 atomes d’azote.

d. L’uracile est constitué d’un noyau pyrimidine dont les atomes de carbone 3 et 5 portent des fonctions cétone.

e. La thymine est aussi constituée d’un noyau pyrimidine dont les atomes de carbone 2 et 4 portent des fonctions cétone, mais dont le carbone 5 est substitué par un méthyl.

49.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les liaisons anhydrides unissant les acides phosphoriques sont des liaisons riches en énergie (ΔG ≥ 31 kJ/mol).

b. Les fonctions acides des acides phosphoriques distaux ne sont pas ionisées au pH physiologique.

c. Les enzymes utilisant un nucléoside triphosphate comme substrat ou comme coenzyme, nécessitent en même temps la présence du cation magnésium comme cofacteur.

d. Une liaison hydrogène est une liaison de forte énergie entre deux atomes attirés l’un vers l’autre pour des raisons électrostatiques.

e. L’hybridation adénine-thymine est moins stable (deux liaisons hydrogène, –21 kJ) que celle entre guanine et cytosine (3 liaisons hydrogène, –63 kJ).

50.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les télomères sont des séquences d’ADN non codantes.

b. Lorsque les orbitales qui unissent d’un côté l’atome d’hydrogène à la molécule de gauche et de l’autre côté les doublets électroniques libres avec l’atome nucléophile sont dans le même axe, la liaison hydrogène est plus forte.

c. Les nucléosomes mesurent environ 11nm de diamètre.

d. Il existe cinq types d’histones différentes dont deux de type 2 (2A et 2B).

e. Le cycle cellulaire comprend les phases G1, G2 et S dans cet ordre.

51.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les bases pyrimidiques se fixent au sucre par leur azote n1 grâce à une liaison N-osidique.

b. La réplication des télomères se fait dans le noyau.

c. La télomérase utilise l’extrémité 3’ OH du brin où elle se fixe comme amorce.

d. L’une des enzymes responsables de la réplication des télomères est la télomérase, elle se fixe sur le brin orienté 3’ → 5’.

e. Lors de la réplication des télomères, la séquence TTAGGG est ajoutée à l’extrémité 5’ afin de maintenir la linéarité des chromosomes, entre autres.

52.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le facteur TFIID se fixe spécifiquement sur la boîte TATA et entame la constitution du complexe d’initiation de la réplication. Dans cet exemple, le facteur TFIID est un facteur cis-régulateur et la boîte TATA est un facteur trans-régulateur.

b. Les protéines qui reconnaissent et se lient à l’ADN sont des éléments trans-régulateurs entre autres et dans la structure spatiale de ces protéines, on reconnaît des domaines propres à cette liaison non spécifique comme le domaine hélice-boucle-hélice.

c. Dans la plupart des cas, les protéines régulant la réplication se lient à des petites séquences d’ADN dans le petit sillon ; cette liaison se fait par l’intermédiaire de plusieurs types d’interactions comme des liaisons hydrogènes, des liaisons ioniques ou des interactions hydrophobes.

d. Au sein de l’ADN, un uracile couplé à un sucre et un phosphate se nomme un d-uridylate.

e. Toutes les propositions précédentes sont fausses.

53.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN reste stocké dans le noyau (dans un espace restreint) et est donc plus court que l’ARN.

b. La totalité de l’ADN d’une cellule est stockée dans le noyau.

c. Le désoxyribose ne possède pas d’atome d’hydrogène au niveau de son carbone 3’.

d. Les molécules d’ADN et d’ARN peuvent former des doubles brins.

e. L’ADN est double brin ce qui permet un appariement des bases entre les deux brins ce qui n’est jamais le cas pour une molécule d’ARN.

54.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le désoxyribose possède une fonction alcool secondaire réduite sur les carbones 2 et 3.

b. L’adénine est constituée d’un noyau purique.

c. La guanine est constituée d’un noyau pyrimidique.

d. La réduction de l’alcool secondaire porté par le carbone numéro 2’ du ribose confère à la molécule d’ADN une meilleure stabilité au désoxyribose.

e. Toutes les propositions précédentes sont correctes.

55.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans l’ATP, l’adénine et le ribose sont liés par une liaison N-osidique.

b. Le désoxyribose possède une fonction alcool secondaire oxydée sur les carbones 2 et 5.

c. L’ADN polymérase delta possède une fonction d’édition par son activité endonucléase.

d. L’ADN polymérase permet à la réplication d’être bidirectionnelle.

e. C’est toujours le même brin d’ADN qui sert de matrice pour la synthèse continue.

56.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Lors de la réplication, la totalité de l’amorce d’ARN est dégradée par les ribonucléases.

b. Lors de la réplication du brin précoce d’ADN, aucune amorce d’ARN n’est nécessaire.

c. Lors de la réplication, le brin tardif possède autant d’amorces d’ARN qu’il y a de brins d’Okazaki.

d. L’ADN polymérase α est une ADN polymérase présente chez les eucaryotes qui intervient au niveau de l’amorçage de la réplication de l’ADN.

e. L’ADN polymérase α possède une faible processivité.

57.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN polymérase α est adaptée pour la réplication du génome entier du fait de sa forte processivité.

b. Les ADN polymérases possèdent toutes une activité exonucléase 5’ → 3’.

c. L’ADN polymérase δ nécessite une extrémité 3’-OH de libre pour insérer des nucléotides.

d. À chaque réplication, le brin tardif est raccourci à son extrémité 5’ d’une longueur d’environ une amorce.

e. Le processus de sénescence cellulaire est lié au raccourcissement des télomères.

58.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La RNAse H ne peut pas hydrolyser les ARN simple ou double brins.

b. La RNAse H est une enzyme qui hydrolyse le brin d’ARN dans un double brin hybride ADN-ARN.

c. La RNAse H est retrouvée dans les trois règnes du vivant.

d. Les ribonucléases H peuvent être utilisées en biologie moléculaire pour permettre la synthèse d’ADNc à partir d’ARN messager, après la synthèse du premier brin d’ADN.

e. La RNAse H libère des extrémités 3’-OH et 5’-phosphate.

59.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN polymérase δ synthétise l’ADN dans le sens 5’ → 3’ et dans le sens 3’ → 5’.

b. L’ADN polymérase δ débute l’incorporation de nucléotides à l’extrémité 3’ OH d’un ribonucléotide.

c. L’ADN polymérase δ synthétise le brin direct mais pas le brin indirect ou retardé.

d. L’ADN polymérase δ peut débuter la synthèse d’ADN sans amorce.

e. L’ADN polymérase δ se fixe sur une amorce d’ADN pour commencer la synthèse d’ADN.

60.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) inexacte(s) ?

a. Lors de la condensation, le désoxyribose monophosphate préalablement hydrolysé sera estérifié par une fonction acide de son phosphate sur la fonction alcool libre du carbone 2’ du désoxyribose qui constitue l’extrémité de l’acide nucléique.

b. Les ADN polymérases ont une activité exonucléasique qui permet d’hydrolyser un nucléotide se situant n’importe où sur le brin néosynthétisé s’il n’est pas correctement apparié.

c. Chez les eucaryotes, les origines de réplication sont positionnées un peu partout sur les chromosomes sauf à leurs extrémités.

d. Les séquences télomériques sont enrichies en guanine.

e. Les télomères ont pour rôle de stabiliser les chromosomes en les empêchant de fusionner entre eux.

61.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les télomères sont constitués d’une courte séquence d’ADN de 6 nucléotides (TTAGGG) qui peut être répétée plusieurs milliers de fois.

b. La télomérase est formée d’une sous-unité transcriptase inverse et d’un segment d’ARN (AUCCCA).

c. Le brin continu est parcouru par l’ADN polymérase dans le sens 3’ → 5’ ; c’est donc sur ce brin que la synthèse de fragments d’Okasaki est nécessaire.

d. L’amorce réalisée par l’ARN primase est conservée dans le brin néosynthétisé à la fin de la réplication.

e. La suite de l’amorce réalisée par l’ADN polymérase α est conservée dans le brin néosynthétisé à la fin de la réplication.

62.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La cytosine est constituée d’un noyau pyrimidine dont le carbone 2 est substitué par une fonction amine et le carbone 4 par une fonction cétone.

b. La thymine est aussi constituée d’un noyau pyrimidine dont les atomes de carbone 2 et 4 portent des fonctions amine, mais dont le carbone 5 est substitué par un méthyl.

c. Un nucléotide lié à un phosphate par une liaison phosphoester est un nucléoside.

d. L’hybridation adénine-thymine est plus stable que l’hybridation cytosine-guanine.

e. Dans un nucléoside, la liaison entre une base azotée et un ribose (ou désoxyribose) est une liaison N-osidique.

63.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les pyrimidines ont un noyau aromatique pentagonal de quatre atomes de carbone et deux atomes d’azote.

b. Les liaisons anhydrides d’acide unissent les nucléotides entre eux via le carbone 3’ du premier nucléotide et le carbone 5’ du nucléotide suivant.

c. L’ADN polymérase δ synthétise le brin direct.

d. L’ADN polymérase δ synthétise le brin indirect.

e. Les ADN polymérases synthétisent toujours le brin dans le sens 5’ → 3’, car elles parcourent toujours le brin dans le sens 3’ → 5’.

64.Parmi les propositions suivantes concernant le groupement phosphate d’un acide nucléique lorsqu’il est en position α, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans un ADP, il forme une liaison riche en énergie avec un autre groupement phosphate.

b. Dans un ATP, il forme une liaison ester avec un désoxyribose.

c. Dans un ATP, il forme deux liaisons anhydride d’acides avec deux autres groupements phosphates.

d. À l’extrémité 5’ d’un acide ribonucléique, il n’est pas engagé dans une liaison ester.

e. Il correspond au groupement phosphate lié au sucre.

65.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN polymérase α synthétise les fragments d’Okasaki du brin indirect.

b. L’ARN contient du thymidylate.

c. Au sein des nucléotides les phosphates sont liés entre eux par des liaisons phosphoester.

d. L’ARN est l’acide ribonucléique, il possède des fonctions OH sur les carbones 4’ des riboses.

e. Toutes les propositions précédentes sont inexactes.

66.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La télomérase est une ARN polymérase.

b. La topoisomérase est capable d’augmenter ou de diminuer le pas de l’hélice.

c. La primase est une ARN polymérase qui ne nécessite pas de matrice.

d. Les ADN polymérases synthétisent l’ADN en présence de Mg2+.

e. Les ADN polymérases ont à la fois une activité de polymérase pour ajouter des nucléotides au nouveau brin d’ADN, et une activité endonucléasique 3’ – 5’ pour hydrolyser le dernier nucléotide incorporé.

67.Parmi les propositions suivantes concernant la télomérase, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN polymérase delta a besoin d’une amorce et d’une matrice d’ADN, ce qui n’est pas le cas pour la télomérase.

b. Pour synthétiser la séquence 5’-TTAGGG-3’, la télomérase a forcément besoin d’une matrice 5’– AATCCC – 3’.

c. Pour synthétiser la séquence 5’-TTAGGG-3’, la télomérase a forcément besoin d’une matrice 5’– AAUCCC – 3’.

d. Pour synthétiser la séquence 5’-TTAGGG-3’, la télomérase a forcément besoin d’une matrice 5’– CCCTAA – 3’.

e. Pour synthétiser la séquence 5’-TTAGGG-3’, la télomérase a forcément besoin d’une matrice 5’– CCCUAA – 3’.

68.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans un brin d’ADN le pentose des nucléotides est un β-D-ribose.

b. La liaison entre la base azotée et le sucre d’un nucléotide est une liaison N-osidique en configuration bêta.

c. Dans une molécule d’adénosine triphosphate, la liaison entre les phosphates γ et β est une liaison ester riche en énergie.

d. L’extrémité 3’ d’un acide nucléique comporte une fonction OH libre.

e. L’effet hyperchrome est la propriété de l’ADN et l’ARN de voir leur absorption dans l’UV augmenter lorsqu’ils subissent une dénaturation.

69.Parmi les propositions suivantes concernant la réplication, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN polymérase utilise comme substrat des ribonucléotides triphosphates.

b. L’ADN polymérase synthétise le brin retardé dans le sens 3’ → 5’.

c. Il y a plus d’amorces dans le brin retardé que dans le brin direct.

d. Les ADN polymérases delta et alpha, la télomérase ainsi que la primase nécessitent toutes une matrice pour fonctionner.

e. L’ADN polymérase delta intervient dans la synthèse des brins directs et retardés ainsi que dans celle des télomères.

70.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication implique entre autres l’ADN polymérase delta et des nucléosides triphosphates.

b. Toutes les ARN polymérases nécessitent une amorce pour démarrer leur travail de synthèse, c’est ce qui les distingue des ADN polymérases.

c. La primase et l’ADN polymérase alpha interviennent dans la synthèse des télomères.

d. La télomérase est une ADN polymérase qui ne peut pas continuer la synthèse d’un ADN simple brin.

e. La télomérase synthétise des séquences d’ADN répétées en tandem.

71.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La télomérase se fixe sur un brin orienté 5’ → 3’ pour rallonger l’extrémité 3’ d’un chromosome.

b. On définit le début d’un acide nucléique par son extrémité 5’ OH libre.

c. Les deux cycles des bases puriques sont identiques.

d. La liaison entre un phosphate et l’ose d’un nucléotide est une liaison ester.

e. Les bases pyrimidiques sont des composés monocycliques comprenant un hétérocycle à six atomes.

72.Dans un laboratoire de biochimie, deux étudiantes décident de dénaturer deux séquences d’ADN différentes codant pour des protéines mitochondriales. Elles ont à leur disposition un thermocycleur (appareil permettant de chauffer). Parmi les propositions suivantes, laquelle (lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ? Séquence de MARINE : GGCTTAGTCATC et séquence de SOPHIA : ATTGGAAATCCG.

a. Marine devra davantage augmenter la température de fusion par rapport à Sophia pour arriver à dénaturation.

b. En considérant le brin complémentaire de la séquence de Sophia, il y a 30 liaisons hydrogènes nécessaire à leur hybridation.

c. Le brin complémentaire de la séquence de Marine est : CCGAATCAGTAGG.

d. L’ADN mitochondrial est constitué d’un chromosome linéaire unique.

e. Avec ce thermocycleur, les deux étudiantes vont également pouvoir casser les liaisons (entre les acides aminés) de leurs protéines.

73.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication met en jeu plusieurs ADN polymérases, dont les ADN polymérases α et β.

b. Sur le brin direct, l’ADN polymérase δ progresse dans le sens 5’ → 3’.

c. Les fragments d’Okasaki sont de petits fragments d’ADN d’environ 200 nucléotides synthétisés à partir du brin retardé de l’ADN.

d. L’ATP possède trois phosphates, donc trois liaisons anhydres riches en énergie.

e. Les structures protéiques dites « en doigt de zinc » se fixent dans le grand sillon de l’ADN.

74.Parmi les propositions suivantes concernant la réplication chez les procaryotes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ADN Pol I est impliquée dans la réparation et la réplication de l’ADN. Elle possède une activité polymérase 5’ → 3’.

b. L’ADN Pol III est formée de trois sous-unités qui constituent l’holoenzyme.

c. L’ADN Pol III fait partie du réplisome qui se positionne au niveau de la fourche de réplication.

d. L’ADN Pol III ajoute des désoxyribonucléotides en formant de nouvelles paires de bases à raison de 1 000 bp s−1.

e. L’ADN Pol III est peu processive.

75.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les deux propriétés principales de l’ADN sont que ses brins sont antiparallèles (l’extrémité 5’ de l’un des brins est du même côté que l’extrémité 5’ de l’autre brin) et complémentaires (chaque adénine s’hybride à une thymine et chaque cytosine à une guanine).

b. Les deux propriétés principales de l’ADN sont que ses brins sont antiparallèles (l’extrémité 5’ de l’un des brins est du même côté que l’extrémité 3’ de l’autre brin) et complémentaires (chaque adénine s’hybride à une cytosine et chaque thymine à une guanine).

c. Dans l’ADN chaque adénine est liée par une liaison hydrogène avec une thymine.

d. La croissance et l’activité exonucléasique se font toujours à l’extrémité 3’du brin synthétisé.

e. La réplication commence par la séparation puis la stabilisation des deux brins d’ADN par l’hélicase.

76.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Sur le brin direct, l’ADN polymérase δ progresse de 5’ en 3’.

b. Le primosome est un complexe enzymatique intervenant lors de la réplication de l’ADN des cellules procaryotes.

c. Le primosome résulte de l’assemblage de deux enzymes, l’hélicase et la primase.

d. L’ADN gyrase est une enzyme de la famille des ADN topoisomérases qui est capable d’introduire un surenroulement négatif dans l’ADN.

e. Les ADN topoisomérases contrôlent la structure topologique de l’ADN en générant des coupures non transitoires dans celui-ci.

77.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Des ADN ligases sont nécessaires à la liaison des fragments d’Okasaki.

b. Les ADN polymérase α et δ permettent la synthèse de l’ADN durant la phase S.

c. La condensation des nucléotides est irréversible.

d. Les télomères peuvent recouvrir plusieurs milliers de paires de bases.

e. Les « DNA binding proteins » se fixent sur l’ADN et en modifient sa structure en formant par exemple des « épingles à cheveux ».

78.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les protéines possédant des domaines à doigt de zinc ou à glissière à leucine peuvent se lier à l’ADN.

b. Les exonucléases sont des enzymes qui hydrolysent un nucléotide mal apparié au niveau d’une extrémité.

c. Il existe des exonucléases 5’ – 3’ et des exonucléases 3’ – 5’.

d. Les histones sont des protéines basiques, de faible masse moléculaire, hautement conservée (en termes d’évolution homologue) chez les eucaryotes ainsi que chez certains procaryotes.

e. Au cours de la réplication la topoisomérase permet d’augmenter le pas de l’hélice en avant des polymérases et de le diminuer en arrière.

79.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La réplication de l’ADN mitochondrial n’est pas limitée à la phase S du cycle cellulaire.

b. L’ADN mitochondrial est haploïde.

c. Les atomes d’azote des bases pyrimidiques sont situés aux positions 3 et 5.

d. La purine est constituée de deux noyaux hétérocycliques accolés : un cycle hexagonal de trois atomes de carbone et trois atomes d’azote, et un cycle pentagonal de trois atomes de carbone et deux atomes d’azote.

e. Le nucléosome est l’élément structurel de base de la chromatine et comprend 147 paires de bases d’ADN enroulées à la surface d’un octamère d’histones.

80.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Pour les ARN et ADN, le sucre C1’ est lié à l’atome d’azote N3 des pyrimidines et à l’atome d’azote N9 des purines.

b. Dans un nucléotide, on compte une liaison ester et une liaison N-osidique.

c. Dans un nucléoside triphosphate, on compte trois liaisons ester et une liaison N-osidique.

d. Les télomères sont composés d’une séquence répétée en tandem TTACCC aussi appelée hexamère.

e. La protéine PCNA (Proliferating Cellular Nuclear Antigen) est associée à l’ADN Pol δ eucaryote.
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Chapitre 2. 
Transcription, maturation des ARN et traduction
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1.Parmi les propositions suivantes concernant la transcription, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La synthèse de l’ARN à partir d’une matrice d’ADN est appelée la transcription et est catalysée par une ARN polymérase.

b. Chez E. coli tous les types d’ARN sont synthétisés par la même ARN polymérase.

c. Lors de la transcription, la synthèse du pré-ARN a lieu dans le sens 5’ → 3’.

d. Pour fonctionner, l’ARN polymérase nécessite entre autres des précurseurs activés ATP, GTP, TTP et CTP.

e. L’ARNm sert de matrice pour la synthèse des protéines qui se fait pendant la traduction.

2.Parmi les propositions suivantes concernant la traduction, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le premier acide aminé apporté par l’ARNt est différent des autres acides aminés.

b. Au niveau de l’ARNt, l’anticodon est destiné à s’apparier à une séquence complémentaire de trois nucléotides situés sur une molécule d’ARNm.

c. La substitution d’un acide aminé déjà fixé sur un ARNt par un autre acide aminé ne modifie pas la reconnaissance de l’anticodon par le codon.

d. Les facteurs de terminaison ont pour rôle de libérer la protéine des ribosomes.

e. La séquence riche en purines est complémentaire de l’anticodon.

3.Parmi les propositions suivantes concernant la fin de la transcription & les modifications post-transcriptionnelles des ARN chez l’Homme, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Il y a ajout d’une coiffe à l’extrémité 3’ pour éviter la dégradation des ARN.

b. Il y a ajout d’une queue poly-A à l’extrémité 3’ de l’ARN.

c. La fin de la transcription est marquée par la reconnaissance d’une séquence de fin de gène AATAAA sur le brin codant.

d. La fin de la transcription est marquée par le clivage de la séquence d’ARN par une endonucléase après la séquence AATAAA.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

4.Parmi les propositions suivantes concernant les ARN ribosomaux, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les ARNr forment à eux seuls les ribosomes.

b. Ce sont les ARN les plus nombreux : 80 % de l’ARN total.

c. Les ARNr sont synthétisés par une même ARN polymérase chez les eucaryotes.

d. La synthèse d’ARNr nécessite la présence d’un anion bivalent.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

5.Parmi les propositions suivantes concernant les mécanismes de la transcription, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ARNr possède un rôle catalytique & structural dans la synthèse des protéines.

b. Chez les eucaryotes, tous les types d’ARN sont synthétisés par la même ARN polymérase.

c. L’intervention de la Poly-A Polymérase s’inscrit dans une modification post-traductionnelle.

d. À la fin de la transcription, le codon stop est lu par un ARNt spécifique.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

6.Parmi les propositions suivantes concernant les ARN de transfert, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) inexacte(s) ?

a. Ils sont synthétisés par la même ARN polymérase qu’un des ARNr chez les procaryotes.

b. L’anticodon est situé à l’extrémité 3’OH de l’ARNt.

c. Ils représentent près de 15 % des ARN de la cellule et constituent une molécule adaptatrice entre les acides aminés et l’ARNm.

d. Ils sont de petite taille : environ 300 nucléotides.

e. La fixation de l’acide aminé sur l’ARNt est catalysée par l’aminoacyl-ARNt synthétase au niveau de l’extrémité 5’.

7.Parmi les propositions suivantes concernant la synthèse des protéines, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La traduction se déroule dans le noyau.

b. L’étape permettant de passer de l’ARNm à la protéine s’appelle la traduction.

c. Toutes les cellules ont la même séquence d’ADN mais elles diffèrent par les protéines qu’elles expriment.

d. La transcription se déroule dans le noyau.

e. La synthèse protéique nécessite la présence de ribosomes.

8.Parmi les propositions suivantes concernant l’initiation de la traduction, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Comme AUG sert de codon de départ pour la synthèse protéique, la méthionine ne se trouve qu’à l’extrémité N-terminale des protéines.

b. Plusieurs codons servent de signal d’initiation de la synthèse protéique et un seul sert de signal de terminaison.

c. Le codon AUG sert de site de fixation pour le ribosome.

d. Il existe une région riche en purines en amont du codon initiateur.

e. Aucune des réponses n’est exacte.

9.Parmi les propositions suivantes concernant la traduction, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La succession d’acides aminés reliés entre eux par des liaisons amines, forme la chaîne protéique.

b. Le code génétique est dit dégénéré car la traduction d’un codon en acide aminé est la même chez presque toutes les espèces.

c. Le codon initiant la traduction est bien défini : il peut s’agir du codon UAA, UGA ou UAG.

d. Certains acides aminés ne sont codés que par un seul codon.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

10.Parmi les propositions suivantes concernant l’ARNm, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. C’est le seul ARN à contenir l’information génétique.

b. Tous les ARNm ont la même taille.

c. L’ARNm est synthétisé dans le cytoplasme grâce à l’ARN polymérase.

d. Comme pour l’ADN, l’ARNm possède un système de correction assuré par la fonction exonucléasique d’un ARN polymérase (toutes n’ayant pas cette activité).

e. L’ARNm porte une coiffe en 5’ ce qui le rend plus stable.

11.Parmi les propositions suivantes concernant les caractéristiques des acides ribonucléiques de la cellule, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les ARN les plus abondants dans la cellule sont les ARNm.

b. L’anticodon est composé de trois nucléotides.

c. La séquence d’une protéine donnée dépend de la séquence de l’ARNm qui code pour cette protéine.

d. La coiffe résulte notamment de l’addition d’un nucléotide à base guanine à l’extrémité 3’ de la molécule d’ARNm.

e. Aucune proposition n’est exacte.

12.Parmi les propositions suivantes concernant les ARN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le ribose de l’ARN ne comporte pas de groupement OH en 2’ et a la particularité de s’associer avec de l’uracile à la place de la thymine.

b. L’ARN est généralement simple brin.

c. L’ARNt intervient dans la traduction.

d. L’ARNr intervient dans la formation des ribosomes mais il n’est pas le plus important quantitativement car il y a plus d’ARNm.

e. Il existe au moins 20 ARNt différents.

13.Parmi les propositions suivantes concernant le code génétique, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Un codon peut coder pour plusieurs acides aminés.

b. Un anticodon ne peut reconnaître qu’un seul codon.

c. Dans la complémentarité nucléotidique entre un codon et un anticodon un seul nucléotide suffit.

d. L’anticodon est une caractéristique propre aux ARN de transfert.

e. Seul le tryptophane est codé par un seul acide aminé.

14.Parmi les propositions suivantes concernant la transcription, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La transcription a lieu dans le cytoplasme et permet la création d’ARN.

b. Tout l’ADN transcrit est codant chez les eucaryotes.

c. L’ARN polymérase allonge la chaîne d’ARN dans le sens 3’ → 5’.

d. Le pré-ARNm contient des introns et des exons, il va donc subir un épissage pour n’être composé que d’introns. On parle alors d’ARN mâture.

e. Aucune proposition n’est exacte.

15.Parmi les propositions suivantes concernant le code génétique, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le « vocabulaire » protéine compte 64 acides aminés.

b. Le code génétique est un code à trois lettres, un triplet de nucléotides correspond à un acide aminé.

c. Un triplet de nucléotide code pour plusieurs acides aminés.

d. Plusieurs triplets de nucléotides peuvent coder pour un même acide aminé.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

16.Parmi les propositions suivantes concernant la traduction, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le code génétique n’est pas dégénéré.

b. La traduction peut se faire parfois dans le noyau.

c. Les trois codons stop sont : UAG, UAA et UCA.

d. Il existe une vingtaine d’ARNt différents.

e. Toutes les propositions précédentes sont fausses.

17.Parmi les propositions suivantes concernant la transcription, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La transcription fait passer un ARNm en protéine.

b. Le promoteur recrute l’ARN polymérase.

c. Plusieurs ARN polymérases vont agir sur le même gène.

d. La lecture du brin patron va donner un ARNm prêt à être traduit.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

18.Parmi les propositions suivantes concernant les ARN ribosomaux, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Il existe plusieurs ARNr transcrits.

b. Les ARNr permettent la formation du ribosome qui est une ribonucléoprotéine constituée de deux sous-unités indispensables à la traduction en acides aminés de l’ARNm.

c. Les ARNr sont produits en faible quantité pour éviter la surexpression de certaines protéines, tels que les facteurs de croissance, pouvant entraîner des cancers.

d. Les différents ARNr sont synthétisés par différentes ARN polymérases chez E. coli.

e. Les ARN diffèrent de l’ADN par un groupement OH en 2’ du pentose.

19.Parmi les propositions suivantes concernant la maturation de l’ARN, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La maturation permet d’obtenir un ARN débarrassé de ses exons.

b. L’épissage est réalisé dans un complexe composé uniquement de protéines.

c. Le début des introns est identifié par la séquence GT sur le brin matrice.

d. Pour un ARNm il n’y a qu’un épissage possible, donc une seule protéine possible.

e. Aucune des propositions précédentes n’est exacte.

20.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a La synthèse d’ARN à partir d’une matrice d’ADN est appelée la traduction.

b. Les petits ARN non codants n’ont aucun rôle dans l’expression génique.

c. Les ARN ribosomiques sont faiblement représentés dans les ARN totaux d’E. coli.

d. La taille d’un ARN messager est d’environ 1 200 nucléotides chez E. coli.

e. Chez E. coli les ARN de transfert sont d’une taille de 500 nucléotides environ.

21.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. La synthèse de l’ARN s’effectue dans le sens 5’ → 3’.

b. La synthèse de l’ARN est plus rapide que la synthèse d’ADN.

c. Le code génétique est non-chevauchant, dégénéré et ambiguë.

d. La dégénérescence du code génétique minimise l’effet délétère des mutations.

e. Plusieurs triplets de nucléotides peuvent coder pour un même acide aminé.

22.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les ARNt transportent les acides aminés, l’ensemble formant un aminoacyl-ARNt après clivage d’un ATP.

b. Le mécanisme de proofreading ou activité correctrice a lieu dans le domaine exonucléasique 3’ → 5’ situé à 85 angströms du site actif.

c. La protéine DnaA utilise de l’ATP lors du mécanisme de réplication.

d. La jonction des fragments d’Okazaki se fait grâce une hélicase qui catalyse la formation d’une liaison phosphodiester entre la fin d’une chaîne d’ADN et l’extrémité d’une autre.

e. L’ADN polymérase III se caractérise par un pouvoir catalytique élevé (1 000 nucléotides ajoutés par seconde).

23.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. L’ARNm représente 5 % des ARN chez E. coli.

b. La synthèse de l’ARN à partir d’une matrice d’ADN est catalysée par l’ADN polymérase.

c. L’ARN ribosomique joue un rôle catalytique et structural dans la synthèse des protéines.

d. Chez les eucaryotes, les boîtes TATA à –10 et CAAT à –35 du site d’initiation marquent le début de l’unité transcriptionnelle.

e. L’ARNt contient un site de reconnaissance de la matrice, composé d’une séquence de trois bases appelée anticodon qui reconnaît la séquence complémentaire sur l’ARNm appelé codon.

24.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le code génétique est la relation entre la séquence de bases dans l’ADN (ou son transcrit en ARN) et la séquence des acides aminés dans les protéines.

b. Tous les acides aminés sont codés par au moins deux triplets.

c. Le code est non-chevauchant et non-dégénéré.

d. Les codons spécifiant le même acide aminé sont appelés synonymes.

e. Trois nucléosides codent pour un acide aminé.

25.Parmi les propositions suivantes concernant la traduction, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Dans la traduction, les codons stop désignent la terminaison de la chaîne polypeptidique et ne sont pas lus par un ARNt.

b. L’ARNm contient des signaux de début et de fin pour la synthèse des protéines.

c. Chez les bactéries, un ARNm spécifique (l’ARNm initiateur) porte la formylméthionine, un acide aminé modifié.

d. Cet ARNm reconnaît le codon AUG.

e. Le codon AUG est seulement une partie du signal.

26.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Les ARNr interviennent dans la synthèse protéique via leur rôle catalytique et structurel.

b. Les ARNt transportent les acides aminés sous forme activée au ribosome.

c. Les ARNt ont des tailles variables, de l’ordre de 1 000 nucléotides.

d. Les ARNm représentent 15 % des ARN.

e. La synthèse d’ADN à partir d’ARN est appelée transcription.

27.Parmi les propositions suivantes, laquelle (ou lesquelles) est (ou sont) exacte(s) ?

a. Le premier codon lu par le ribosome est un AUG codant.

b. La terminaison de la traduction, c’est-à-dire les trois codons stop, est induite par des protéines spécifiques (les facteurs de terminaisons) et par les ARNt.
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